
R efra in   sur  l ’a i r  de
La Pet i te  fable  sans  morgue 

(ou Pet i ts  cabinets  de Province)  des
Frères  Jacques

Nous sommes les  pet i ts  l ivres  d ’ar t,
Les  pet i ts  l ivres  d ’ar t  pour  la  jeunesse,

ceux que l ’on négl ige,
que l ’on case là , oui  là ,

entre  spor t  et  lo is i rs,
au beau mi l ieu des  doc umentai res  

de tout  genre, de tout  type, de tout  poi l ,
pom, pom, pom, pom.. .

E t  pour tant, regardez-nous, amis  b ib l iothécai res,
mais  regardez-nous seulement !

Voyez comme nous sommes beaux, mal ins, v ivants,
et  nombreux. O ui  nombreux !

I l  y  a  v ingt  ans, c ’est  à  peine s i  on nous comptait  par  d iza ines,
aujourd’hui  c ’est  par  centa ines  qu’on nous égrène,

sans  b ien savoir  combien nous sommes au juste,
car  notre  recensement exac t  est  imposs ib le.

C lassés  dans la  grande fami l le  recomposée des  documentai res,
nous sommes noyés  dans une masse de l ivres  

cer tes  souvent  auss i  t rès  beaux, mal ins, v ivants,
mais  fondamentalement autres .

Sur  les  rayonnages des  b ib l iothèques, notre  cote  a  été  ta i l lée  à  la  serpe
par  monsieur  Dewey lu i-même. Par  700 de lat i tude,

nous côtoyons le  papier  mâché, les  or igamis  et  la  pâte  à  se l .
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Les  grands fauves  sont  nos  amis,
les  d inosaures  et  la  terre  vue du c ie l , notre  pain quot id ien.

Nous ne nous poussons pas  du col , mais  i l  sera i t  peut-être  temps
de nous réser ver  la  p lace que nous mér i tons,

une place b ien à  nous où nous nous retrouver ions  entre  pai rs,
comme nos f rères  a înés  qui , dans les  rayons adultes,

ont  depuis  longtemps ce  pr iv i lège.
Nous avons désormais  p lus  que l ’âge de ra ison,

et  c ’est  en l ivres  mûrs  que nous réc lamons une c lass i f icat ion indiv idual isée
et  une mei l leure  v is ib i l i té   sur  les  rayonnages des  b ib l iothèques.

Une s ignalét ique appropr iée pourra i t  annoncer  notre  ex istence
et  nous gagner ions  à  être  pér iodiquement sor t is

et  exposés  sur  table  au gré  de l ’ac tual i té .
E t  pourquoi  pas  inv i ter  nos  a înés  à  se  mêler  à  nous ?

Debout  sur  t ranche, nous unir ions  nos  forces
pour  inc i ter  nos  jeunes le c teurs  à  découvr i r

les  t résors  que recèlent  nos  pages .
Nous vous en pr ions, amis  b ib l iothécai res,

a idez-nous à  sor t i r  de la  c landest in i té  
et  à  v ivre  au grand jour,

enf in  reconnus et  respec tés,
notre  v ie  adulte  de beaux l ivres .

Marie Sellier

Le célèbre melon des Frères

Jacques, mis en images 

par Jean-François Martin, 

in Les Refrains de mon enfance.

Les années 50 en chansons, de

Marie Saint-Dizier chez Autrement
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